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Le Thé, boisson économique 
Ceux qui boivent du thé s a petit déjeuner 

boivent ce qu'il y a de meil leur marché an monde 
— seule l'ean est moins chère. Une l ivre de thé 
doit fournir environ trois-cents t a s s e s ; la tasse 
da thé revient done i environ 5 centimes ; v o y e s 
dotYc l'économie réalisée. Le thé le matin, avec 
du pair e t du beurre, es t auss i bon, nourrit 
autant , s inon pins , que tonte autre bo isson . 
Ceci e s t un fait dont v o u s pourrei faire la preuve 
dès le premier essai . Vous devez, toutefois , em­
ployer un bon thé, non seulement parce que le 
(fout est meil leur, mais encore parce qu'un thé 
inférieur fournira moins de tasses . Le meil leur 
thé au a**nde vient des Indes. V o u s devex done 
tonjours^demander du Thé des Indes et veil ler 
attentivement à es que le paquet porte le timbra 
d e garantie du Indien T e s Cess Committee. 
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D e n r é e s a l i m e n t a n t s . — P o m m e • de terre , 5 5 f r . ; 
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B e s t i a u x . — Betea v e n d u * ! : V a c h e s , 1 5 9 ; r e ­
n t e * * , 9 3 ; taureaux , 3 8 ; bernf*. 3 5 . 

H u i l é e , l l l l n n M celas» — H u i l e de c o l » . 4 9 0 t r . ; 
h u i l e de l in , 4 1 0 f r . ; g r a i n e s de l in , 1 9 0 f r . ; tour­
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t r a t e de aoude, 1 1 4 fr. : e u l f a t e d ' a m m o n i a q u e , 1 2 8 
f r . ; ch icorée , 9 1 fr. ; n o u v e l l e rêso l te , 9 1 fr . 
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d t k V H I t l » Paris 
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L'emprunt des habitations à bon marché de 
125 millions de francs pt celui de I aménagement 
de la banlieue de Paris de 100 millions sont 
actuellement réalisés sous forme d'obligations au 
capital nominal de 500 francs produisant un inté 
rêt annuel de 6 1/2 Ko net des impôts présents 
et futurs sur le revenu des Taleurs mobilières et 
sur la prime de remboursement. Cet intérêt de 
32 fr. 50 sera payable par moitié et. par semes­
tre les 1 " janvier et l*r juillet de chaque année: 
le premier coupon étant à l'échéance du 1 " juil­
let loaô. Ces obligations sont émises au iprix de 
389 fr. Elles s.-roDt remboursables par tirages 
nu sort annuels au nominal dp 500 fr. A partir 
de 102C et au plus tard le 1 " janvier 1975. 
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La Belle Louison 
PAR 

HENRI GERMAIN 
T e p u i s certaine aventure douloureuse |*> 

i j n t de dix années déjà, et qui m'a mis en re-
: a lions avec madame votre mère, je m e suis 
.mnours intéressé beaucoup à von.-. 

Depui s deux ou trois ans surtout, jo vous 
: ' B B M p a s à pas , dans le chemin que vous 
arasj si vite parcouru, et j e vous iéi ieitc très 
Mneêrenient des résultats obtenus par votre 
«enduite et votre parfa i te honorabilité. 

— Merci, à vous aussi , monsieur, balbutia 
homme un peu troublé par t e s éloges. 

!':>', après quelques minutes de si lence, 
iupluysa* à se resavaisir, il roprit s'adressant 

iiariicidièrement à M* Leblond: 
— J e pensais avoir été appe lé près de vous 

I i suje t de mon contrat de marhige. ' 
— S a n s doute, repartit le notaire, mais 
.'i : de dis -uter oela, j e vais laisser la parole 

;. mon ami, M. Pedro Saut os. 
Ll doit i . u s apprendre b i jn des thoees du 
is h.mt intérêt, des choses qu'il est indis-

i n i a b l e que vous sachiez, avant d'aller p lus 
M a . 

•s étonné se tourna vers rAruérieain. 

— J e vous écoute, monsieur, dit- i l seulement 
arec déférence. 

— 11 faut tont d'abord vous faire connaî­
tre commeuça J e a n Marly, que j e suis l'ami 
très intime du malheureux père de la jeune 
fille fiue vous aimiez, et que vous a v e z reniée 
inconsidérément et à tort. 

— Mais , comment, monsieur, d e quel droit 
me dites-vous ce la? se récria l e j eune homme 
î r o i s s e . 

— Un droit que m e dorment mon i g e , 
l'amour de la just ice e t de la vérité, aussi de 
l*affection très vive, très profonde que j e por­
to à la belle Louison, 

— Pourtant , mons ieur! 
— Laissez! . . . j e puis v o u s affirmer qu'en 

vous par lant ainsi que j e va i s l e fa ire , j e n'ai 
eu vue que le bonheur de cette p u r e e t noble 
tille, e t le vôtre même. 

Cependant avant de tout dire, permettez-
moi de vous adresser quelques quest ions in ­
dispensables. 

l i e vos réponses dépendront «ans doute , 
les résolutions que je dois prendre et , tout 
naturel lement, votre avenir . 

— E u ee cas , par ler , monsieur. 
— J e dois commencer p a r vous dire que j e 

sa i s à peu près , par M* Leblond, p a r Durand , 
et p a r d'autres encore, tonte votre histoire. 

J e vous sais travail leur, honnête homme, 
bon fils,«intelligent; e t tout ceci m e pla î t 
infiniment, j 'a i pour vons une très profonde 
estime. 

— Merci . 
— J'arrive maintenant au po int le plne in ­

téressant de l'entretien. Veui l lez m e prêter 
toute votre attention. 

V o u s allez, m'a-t-on dit, épouser Gabrielle 
Durand T 

— Oui, monsieur. 
— J e ne vous demande pat; si vous aim.'z 

cette jeune fille, j e suis à p e u près sûr du con­
traire. 

— Cependant , voulut dire Georges, mes 
sent iments int imes vous sont inconnus. 

— N o n , non, n'essayez p a s de me tromper, 
ee serait fa ire injure à votre caractère loyal 
et à votre cœur. . 

J e sais tout, vous d i s - j e ; absolument t o u t ! 
Donc , vous n'aimez p a s Gabrielle Durand. 

S i vous l 'épousez, ce n'est même p a s p a r inté­
r ê t ; ce calcul serait encore indigne de vous. 

— O h ! certes ! 
— V o n s v o u s mariez p a r dépi t , vo i là tout . 
E t pourtant vous aimez ardemment une 

jeune fille à qui vous allez causer un profond 
c h a g r i n , . d e bien cruelles souffrances. 

— C'est vrai , fit Georges simplenwrrt. 
Malheureusement celle que j 'a imais , que 

j 'a ime encore si puissamment , en dépi t de tou­
t e m a volonté, de toutes les forces inuti lement 
coalisées de mon esprit et de mon orguei l , 
celle-là, dis-je , se'st rendue indigne de mon 
a m o u r ! 

J e ne pu i s p l u s lui donner mon nom, j 'en 
roug ira i s ! 

— Que lui reprochez-vous T 
— U n crime. 
— Lequel , préc isez? 
— El l e a tenté d'empoisonner sa bienfai ­

trice, répl iqua le j e u n e homme dont la vo ix 
commençait à trembler, sous l a poussée de s a 
douleur ranimée, de toutes ses secrètes an­
goisses . 

11 ajouta s u p p l i a n t : 
— J e vous en pr ie , monsieur, ue in parlez 

p a s d'elle, je souffre t r o p ! 
V o u s rouvrez en vain ma blessure! 
— A u contraire, fit le oseudo Pedro Santos 

av -c une douce autorité. 
J e vous en parlerai , car je ne vous ai fa i t 

venir ici que pour cela. 
— Alors , mouiseiir, j e vais être obl igé de m e 

retirer. 
E n disant cela, Georges P a j o t . s e leva prêt 

à partir, en effet. 
— N o n p a s ; restez, il le f a u t absolument 

dans votre intérêt même.intervint M* Leblond, 
en le sais issant p a r le bras et e n le forçant à 
se rasseoir. 

— Maintenant , reprit Pedro , vous plaî t - i l 
de me dire qui vous a informé d u crime soi-
disant commis par la belle Louison? 

— Trois personnes différentes. 
— Lesquelles? 
— I n anonyme d'abord, pu i s M. Gilbert 

Marly. 
— L u i ! s'éeria le f a u x Américain s tupé­

fa i t . 
— S a n s doute. 
— Quelle audace. 
— D a n s quelle intent ion? murmura le no­

taire, non moins étonné que J e a n Marly . 
— Laissez, mon ami, repri t celui-ci, nous le 

saurons p lus tard; là n'est p a s l ' important. 
Pu i s , à Georges P a j o t : 
— E t la troisième personne? 
— M. Durand lni-mèine. 
J e pense qu'il est difficile de mettre e u dou­

te l'affirmation de ce dernier. 
— S i pourtant je va** prouvais que l'accu­

sat ion portée contre celle que vous aimez est 
une infâme calomnie?. . . 

— Monsieur, ce que vous fa i tes en ce mo­
ment est fort généreux, répartit le jeune 
homme, j s vous admire sincèrement. 

Malheureusement il ne m'est plus i>ermis de 
vous croire, hé la - ! 

— E t si j e vous mettais en face de la véri­
table empoisonneuse, avouant sou crime? 

— Mais ce que vous dites es«t impossible, 
s'écria Georges en H levant brusquement, 
les j oues empourprées par un afflux de san.^ 
violent. 

M. Durand n'a pu se tromper à ce po in t ; i l 
•t'avait, aucun intérêt à le fa ire . 

— Kon. 
— E t puis , c'est un honnête h o m m e ! 
— Lui certa inement; aussi , a-t-il e u tort 

de juger seulement sur les apparences . 
Peut-ê tre n'en pourrait -on pas dire autant 

d e ceux qui l 'entourent, et qui savaient certai-
neemnt, eux, à quoi s'en tenir . 

— Que voulez-vous dire? 
— V o u s le saurez tout à l'heure. 
Supposez un instant que j 'ai raison ; seriez-

vons homme à reconnaître vos torts? 
— Oui. 
— S i Louison qui vous aime toujours, si 

Louison, la p lus pure , l a p lus admirable créa­
ture que je connaisse , consentait à vous par­
donner vos odieux soupçons , votre manque 
de confiance e t votre abandon, que feriez-
v o u s ? 

— A h ! je lui rendrai sans va in orgueil e t 
sans perdre une minute , toute ma l o i , tout 
mon a m o u r ! 

J e la suppl ierais à deux genoux de vou­

loir bien être m a femme, ér m e rendre lu 
bonheur perdu p a r ma f a u t e ! 

Georges P a j o t dit cela d'un tel élan que lu 
faux Américain, rassuré autant qu'heureux 
p o u r sa lille, n'hésita p lus à brusquer le d é ­
nouement préparé. 

— Entrez la, dit-i l au jeune homme, e n lui 
dés ignant une chambre vide comnranifluaub 
a \ e c la s ienne, laissez ia porte tout contre , 
et veuillez écouter ce qui va se passer ici. 

— J e vais aven vous , lit aussitôt M* L e ­
blond eu su levant à son tour, et e n poussant 
Georges P a j o t dans la pièce désignée, o ù 
ils disparurent tous deux eu même temps . 

J e a n Marly sortit alors dans la galerie q u i 
desservait son «ppartement . et s'adressant ù' 
un domestique, qui attendait v i s ib lement M 
ordres, il d i t : 

— l a i t e s entrer la personne qui attend. 
U n instant p l u s tard, Gabrielle D u r a n d , 

vêtue d'une toi lette très é légante , paraissa i t 
aii seuil de la chambre occupée p a r le f a u x 
Américain. 

— A h ! fit-elle surprise , e n le reconnaissant , 
M. Pedro S a n t o s ; certes j e ne m'attendais paa ! 

à vous rencontrer.. . . 
— Mademoisel le , veuil lez entrer, l 'on v o u s 

attend, lit J e a n Marly , sans répondre à l ' in­
directe question de sa visiteuse. 

— Mais j e croyais trouver ici M* Leblond, 
le notaire de mon p è r e , e n compagnie de 'bL. 
Georges P a i o t . ' 

E n d isant cela, el le eut u n mouvement d * 
recul tout instinctif . 

— I l s vont venir to*t îi l'heure, répl iqua 
gravement J e a n Marly . 

(J. b-vkre.) 
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A CÉDER 
j ' r s «chBOge ù> mai*ou. ]i-

- j r u - p a p e t t r i e d a n s quart ier 
'>ultux. Err. in i l . T.li.Z. au 

.rt.au du îouro» . . l U " d 

t'AS-DE-PORTE 
,t*iex. rue passagère , pruximi-
ssm -r-, ymt loytr, S Titrt-

A CEDER 
•jBBjtfA, irai t s, pr imeurs , ali-
IT *ti»m 0ÊÊÊtm MLVN de 

Bou p a s s é e . B o n rapport . 
•Ou «T. Ecr i i . i t . O.Z.Z. au 

BEL ESTAMINET 
A C E D E R 

M '!< tant*-, face cran-
dîneur* h Tol'.nr,, 

• i i lajaBBflt, entr*1*. pui-
. l ionne Tente. Pr ix à 

Même a d r e s s e : Pimnu-
- i i |u* Phi l l ip*. orphentrc-

t . l u , à vernir , . 
• s rue d c i r i t * . 

•ha**. r f tk .M 
A CÉDER 

COMMENCE S E SBOOTTEBIE 
R O C a L U X Conviendra i t 

> i r i o u t * oDtrtprflacur de peni-
. , r i re ini t . B . D . A . r . »u 

A CÉDER 
. •taaiuet (a e. I M 

t r c e i naport . d a n s R z . libre 
- e u t foara ias . . Ion? bail , caa 
adr. s jrun« n w n j a e travail 

E. L I rai . " s i r , 

Uispon. 40 à 80.000 

Petit Commerce 
aaStaM a R o u h a i * (bon 

l lbrairi», c rémer i e , et , .1 
a ST»f. dé ta i l s (»h)aa-
'« .d 'a f fa i re s , r - l m - e . 
) . a u * in i t . K.I' .Y. 

jfturual. 411111 

eff 

C A K a T E T 
B E M. m m * T W A T T E I , 
.. Sue da Deetenr Dnpont, U 

Blanc-Saau 
DaozUaM Fun. cation 

l'jv a.uT s.a.p. d a 3 d ^ « . 
1 9 2 1 . earccifttré à Tour-

.u ic t - .Son . . ) , la 5 décembre , 
1 M , rat.. 11 . Maie V r e Emi le 

IEKEXGT-V4JI M A E L Ï : . « :, 
-.liére à Tourco ing , rue de 
laarvaraa, M» angla quai dea 
sseajstm, a cédé aon t e n d s do 
nunrrte à M. D é l i r é C A l t L T -

L. a T o a r c o i a g . Oppobit iooe 
: -qu'au 2 8 décembre , chez M. 
Valtel, S, rua P é r é g n a u i o u r t . 

*MM 

Gustave Delescluse 

Fremlèrs Insertion 
l a * 

d'i 1 - PècCMbre 1H2-1. caresrir-
tr» S T o u r c o i n g ( s S o n : ) l e 11 
Dèoero'ore 1 9 2 4 fo l io 1. r a i e 1, 
M. et Mme C U V E L I i k - H U Y -
G H E B A E K T . cafi ' t icrs. demeu­
rant e n s e m b . p à Tourc^ÎDi:. ru,-
de T a r i s g * o n t a * M » M. et 
Miru. V E U i l t E S T A E l i E N S . de­
meurant il N c u \ i l l t - eu -Ferra io , 
rue ùe t i a u j , 4 s , le f o n d s do, 
•aaaSastM do C^if."ï"nture sja'Ua 
a a s M t e a l i Tour « m s , M , r u e 
de l ' a n . . • * • • l i ccm: i , u i i t f r i c l 
et ajfD'' f ment . 

Laa o p p o s i t i o n s , e' i l y a l i eu , 
d ' n r o i t c ire fa i t e s . H plua tard 
d a n s > • .iiN îo-jrs d- .a aeronde 
ineertioii . he< M. U n a l a v e De-
L E S C l . l ' S E . 1 1 - , ruo de I<an-
nov, R n a h a i x . « M 7 7 d 

Framiéra I n s e r t i o n 
S u i v a n t a c e t e r e ç u par M* 

A m é d é e Loui;. Marie J m p l 
D L C I f A N G E , n o t i i r e à B o u b a i x . 
aatajastgae, le 11 Déeenabre 1 * M 
e-irc.- i . tré à K o u b a i x A.C. vo l . 
; s 7 b i s , fol io 0, c a s e D'J, la 1 3 

Mme H.'.; M Cé l ine MOL'-
I . A K D , ajlgaaasat». d e m e u r a n t à 
K o u b a i x , rue des Arts . .",7. 
i p i i r c de M. lir.rrjrrs Jean-Bal i -
t . : , . A M P M I K a a a V K L , 

A rtê» à M. A n d r o Georges 
S C R E P E L , f i h - i , a - . t de cour-

der 
d e s Ar 

..;.i 

•iv aaa dr l;l 

S C B X F E L a LEETJSTE 
a y a n t aon «iège à R o u b a i x , rue 
des Art s , 0 7, e t p o u r o b j e t la 
fabr ica t ion d«-« ^airs i u d u s t r i e l s 
e t touter les o p é r a t i o n s ee rat ta-
i b a n t dire' *e»ient ou indirec­
t e m e n t à as ax-nre de c o m m e r c e , 
e x i s t a n t e n t r e e î ia e t i l . H e n r i 
LEHL'.-'TK. ia l . r icaal de cour­
roies , demeurant i B o u b a i x , 0, 
F igea de U N a t i o n . 

T.e.. oppos i t ion» , a.'il r a l ieu. 
devront ê t r e fa i tes d a n s le» 1 0 
jours da la d e u x i è m e i n s e r t i o n , 
sou.' p e i o e d e forcluaion, à Rou­
ba ix . rue N'tnve. B. e s l ' é t o d e 
d u noiMtrû aouerignê . 

P o u r e x t r a i t , 
4 1 1 S 7 d ( S i i n é ) A. D t ' C H A N G E 

Gustave BOSSUT 
C E S S I O N S 

U , r u * NéCTlei, W a t t r e l o s . at 
10 . P l a ç a de l a Llborté . R x 

P a r acte a.s ;i. an date du 
10 décembre 1 U - 1 . M. E m i l e 
D E B A C K E K u cédé ann fonds 

Uo-ibai •:. rar de Tasarastag, .">S, 
à M D E l . B E C Q U E Acbi l l e . En-
r e f i s l r é h Koul .a ix . le U dé­
cembre, f" 4 4 , c a a e B*. Oppos i ­
t ions d a n s les d i x jour* de la 
•_'•• ins . r t in i . . 10 , p lace de la 
Liberté . Koubaix , * M. Boasut 
t . u s t a x e . 4 1 1 4 1 

AGENCE 
ROUBAISIENNE 

40 , m a d a Ohoxtun.da-Fei . B x 
Fratatar A T I » 

P a r ac te a.a p du 1 2 décem­
bre 1 0 - 1 , enreg i s t ré à Rou­
ba ix , lo l i l d é c e m b r e , f 4 î , 
n ° 5 . M. e t M m e Franço i s -
Joaeph S I B l X L E , m a r c h a n d s d e 
c h a u s s u r e s à B o u b a i x . r u e Vol ­
taire , u ° 4 4 , c èdent u n paa-de-
portc d e m a i s o n de commerce , 
4 4 . r u » V o l t a i r e , à M. e t M m e 
D E S M A R C H E L 1 E B . — Oppoki-
t i o n s à l ' A g e n c e d a n s M dix 
j o u r s du 2 * aTia. 1118n 

D e u x i è m e I n s e r t i o n 
S u i v a n t a . t e s . s . 'e eu d a t e à 

T o u r c o i n g du l # r d é c e m b r e 
1 0 - 4 . e n r e g i s t r é à Tonrco in i : 
( s S o n s ) le 2 d é c e m b r e fo'.io 
1 0 2 case 1 1 . U»> J e a n n e D C -
.T.UtDr.V, l i n g è r e . demeurant à 
T o u r c o i n g , rue de l ' A b a t t o i r , 
:->. a cédé à M. A d e l p h i e D E -
BELs: . c lerc de n o t a i r e , d e m e u ­
rant à T o u r c o i u s , - 5 , r u e d e 
l 'Abat to i r , é-poux do M a d a m e 
J f n i i i l d e B U E R E T T r - , l e fond» 
de c o m m e r c e d e l i n g e r i e en 
a r e s e t c o n f e c t i o n s q u ' e i l e ex ­
plo i ta i t à l ' a d r e s s e ci-deaaua. 
Oppos i t i ons j u s q u ' a u 2 7 d é c e m ­
bre 1 9 2 1 . au d o m i e i > é lu en la 
demeure du ce s s ionna ire . 41102 .1 

A G E N C E B O U B A I S I E N N E 
S E C E S S I O N S ( T é l . 2 1 . 8 1 ) 

4 0 , B u e du C n e m l n - d e - r e r , B x 
A C É D E R 

P a s d e par te , r. Gare , R x : 
ÎO.CKXJ f,-. 

Café l ibre br . R x : 1 0 . 0 0 0 . 
Café bou lev . T g t 4 2 . 0 0 0 . 
E p i c e r i e - B u r e t t e l ibre bras , 

crédi t poss ib le : lâ.OOO fr . 
C a l é h b r o bras , c entre R x , 

v e n t e forcée , 4 0 0 kactaa l ' a n , 
l o n r bai l . 10 chambres : M . 0 0 0 

E p t c a r i e - l i e r c e r i e à t l ro ix , 
bc l io aff. : 2 0 . 0 0 0 fr. 

C a f é ouvr ier seul près na ines 
3 0 d ineurs . 1 5 . 0 0 0 fr. 

Café l u x u e u x , l o y e r 4 f o u 
couv. , 5 g a r n i s : 4 5 . 0 0 0 fr . 

Garage moderne , b i en out i l l é 
e t situé, : 2 5 . 0 0 0 fr . 

Café , 9 . ' i . dont 4 g a r n . face 
a s i n e . be l l e alT. : J S . 0 0 0 fr . 

E p a c e r t a - B m e t t e , l ibre nraa. , 
c r é d i t poss ib le : 2_'.00O fr. 

Café , c o n c e r t . re s taurant , 
for te août - locat ion , a v . f o r t u n e 
c r é d i t pos s ib l e -. 7 5 . 0 0 0 fr. 

E t 1 5 0 autre s af fa ires . 
On r e n s e i g n e grat i s . 4 1 1 Aid 

O O N T E N T I S U X 
C A B I N E T M A U R I C E ftTV 

» ET O E O R C E S LEGOOQ 
E x - s c c r é t . d a v o c a t e t d ' a v o u é 

C E S S I O N S DE F O N D * D * 
COMMERCE ET I N D U S T R I E * 
R e p r é s e n t a n t e n J u s t i c e ; Con­
s u l t a i , j a n d l q If , P l a c e g t r a a . 
h e u r g , L I L L E ( 1 * é t a g e ) (Tél . 
D.V7). ( M a t i n 9 h . * m i d i ) . -
( S o i r 3 a 7 U.). B . C . L i l l e W.G17. 

M21S 

Reprises 
L o c a t i o n s , v e n t . a d ' i m m e u b l e s 

pour t o a t l e l i t tora l b e l g e 
A G E N C E W I L D E , O S T E N D E 
S I , r a s xTBahrosIne B e e m t a r t 

.11: ( J A I L V N T T S I I E B A T l l l l l t l T«oar f u i r 

MI à .'<»i f. P: y | | t r V I "WIRw Bars' G*téa' 
j roenage ou dame Epicerie?. 
di.-p.is. M à ISVOOO fr. garant., titres et B.D.N. acet-pt. L o s ' 
2 à 5 pers. Etubl. Graads Vins *e Borasasx, 04, rue de la 
Koquettfi (Place Bast i l le) , PARIS ( X P ) . 7344S 

5 ï 
VOISIN 
DELAUNAY , 
LORRAINE ? I8fci8, Boulevard Vanban-ULLE l | ; 
TALBOT ' « • - - • | | j 
MATHI8 j - 3 i 

CONCESSIONNAIRES E X C L U S I F S : 

J. VOITURIEZ, M. GSMINNE & C n 
PARQUETERIE du NORD 
H. VROONE, 105-107. ta i «M, 

Bas^àasaaaaaaaBaaBaâsaatJâBaâaaaaaaaaaBl aV O. T » m m tas B j a g ^ = 

TÉL. 1-13 

HERNIEUX 
M . A - C O U T U R I E R . B a a d a « i * t e , 7 , m e ^arkas- lv iorret i , L I M E ( B d s ; . ) , 

i a f o r n a s a aaaaaaaiaBBM clatataee tni'à oart ir om I S i H t l — * i i toattea les coatuattatioBS 
s o o t ê*pnrimtf JaBMjai'aai i a janv ier 19*5.£»mr r a n m a i i * * d e da te d e comamU 
t a t i o a » . A psaTtlr d * em Jean-, M. Viceer B e f U R S t . nsea a s s i s U n t , o c t a i t shM 
p a r t i e d a aaeB f t f a e i a t i l . ( D e m a a d c g brocaare i r a t a h c ) . 7S2T6 

Asence O. Payen 
4, r. Sta-TMrass, Bx (T. 86-17) 

A C E D E B 
Ooaamerce de dame, mercer ie , 

parfumer ie , confec t ions , p r o x . 
r u e d e L a n n o r : 9 . 0 0 0 fr. 

Café Gare B x , e chambres , 
en l r . p a r t . : l t i Otm fr . 

G r a n d c a f é l ibre , b eh. , e n t r . 
part . , quart , popu l . : 2 7 . 0 0 0 f r . 

C a f é l ibre , p l u s i e u r s s o c i é t é s : 
« 5 0 0 0 fr . 

Café Gare F i l e , forte sous-
l o c a t i o n : 2 2 . 0 0 0 fr . 

B o u l a n g e r i e au centre , 5 0 
saca par mois s u compto ir , mai­
s o n r e n o m m é e , ( p e t i t l o y e r ) ; 
4 2 . 0 0 0 fr. 

Crémerie an c e n t r a : 2 2 . 0 0 0 . 

Nombreux c o m m e r c e s . 41t t>3 d 

A O E N C E M " k 1 C A B I T I M E 

Henri Aerts-Tricot 
2 7 , n e F a l d k e r b e , Tourco ing 

D e u x i è m e I n s e r t i o n 
P a r aete j . .*.p. en date S T g 

d a 1er D é c e m b r e 1 9 2 4 , enreg i s ­
t r é le 3 . fol. I O J , c. l i , M. 
S A L O K E Z D é s i r é s c é d é à M. 
trRLA'^îaOT Arthur , rue du 
Maréchal Bran. ' . Tg. s o n com­
merce d ' é p i c e r i e s q u ' i l e x p l o i t e 
à Tg , 96 , ruo d'Arrc^entières. 
O p p o s i t i o n s , 2 7 , m e F e i d h e r b e . 

Contentieux Tonrqueunots 

H. Opsommer 
2 6 , m a de Oand, 2 6 . Tourco ing 

A C E D E B 
B o n n e t e r i e , l inger i e , chemise ­

rie, k Tournai . ;;*.">.000 fr. d'af­
fa i res 1 au. -1 dotnoieellea .1" 
m a g a s i n . P.epr. : 7 5 . 0 0 0 . A p r è s 
for tune . 

A s s o c i é est I a s s a i l l i avec ap­
port de 1 5 0 à 9 0 * . * * * p<iur 
cons truc t ion de m a c h i n e s a b o i s . 
Trên a n c i e n n e m a i s o u . 

Fas -de -por te . n i e t rè s coin-
mercante à Rx. 9 eh., en trée 
p e l l l a a l angle 2 rues . R e p r i s e : 
J 2 . 0 0 0 fr. 

P a a - d a p o r t a à Tg , m a i s o n 
s v e e g d o - p o n - e t m a g a s i n . Re­
p r i s e : 21.OO0 fr. 

P e t i t e Industr ie , s a n s concur­
r e n c e , à T g . occupant 13 ou­
vr i ères , a f f o o o fr. bénéf . n e t s 
Repn. -e : . , 0 . 0 0 0 plu» m a t é r i e l 
e t m a r d i . lôo.iKJO fr. avec faei l . 

Beurre , atufs, c o n s e r v e s . T.-. 
f o r t e vente , w a v e i l pour 1 pers . 
Repr . : 47.0OO fr. i m m e u b l e 
conipri 

Repr 
set 

• nue 
Grand c h o i x d ' a u t r e s com­

m e r c e s t o n s pr ix . Consul tez l e s 
tab leaux , 15 , G d c - r i a c e , M 2 « , 
l u e de { .and, Tourco ing . Rense i -
t tnements gra tu i t s . 4 1 1 9 D 1 

P r e m i è r e P n h U c s t i o u 
S u i v a n t 

A3 dé 
date d u 

1 9 2 4 , fo l io 1 0 5 , 
1 1 . M. iVl ïenlio 

bout Garobetta, T o u r c o i n g , 
s rendu à il . Hciutrrc S stages, 
4 1 , rue Honri -Carrct te , le fonds 
de comnierco de d é b i t a n t de 
b o i s e o n s q u ' i l e x p l o i t e 4 2 5 , B d 
l . s n ï b o t t a , Tg . D o m i c i l e es t é lu 
4 1 . ruo Menri Carret tc . W s s -
c u e h a l où toute* les o p p o s i t i o n s 
f eront v s l a b l e m e n t reçues jns -
u n ' a n 27 décembre 1 9 ^ 4 . :li*5 2«» 

CESSIONS 
Régit Dereaceiri 

23. r. Béthnoe, Lille 
CESSIONS 

et Reprises Coaimerciales 
Achat st Venta d'Immeubles 

Custafe Delescluse 
Oradul en Droit (Tél. 8.66) 
118. r u da Lannoy. Bx. 89113 

IMMEOBLES 
A VEUME 

OU A LOUER 

Belles Maison? 
A VB1TDBE 

B o u l e v a r d du Gâteau e t pla 
du T r a v a i l . S 'udr . 5, p laeo i 

A VENDRE 
k Rx . bpllft m a i s o n bourgeoi 
c o n s t r a c t i o n n e u v e , t r è s gra 
jardin , cmplentrement pour ga 

Echang. Maison 
bours-eoise. quart ier aéréV-cen. 
tre a p p a r t e m e n t centre . Kcrire 

Bonne Récompense 

.mal. T S e P l d 

Belles Chambres 
A L O U E R 

H. Adr 
nrox 

TetoOi 
A V E N D R E A L Y S 

Bel le maison à éksfja, L I B B E 
.ianvier, p r è s tram. C, gaz , cave , 
c i terne, pu i t s , jardin . J cham­
bres , grenier , cons truc t ion 1 * 1 3 . 
P r i x 3 0 . 0 0 0 fr. Pour autorisa­
t ion de v i s i ter , prendre adr 

journa l 7 6 0 9 5 

2 pièces meublées 

m courtier au 1er é t a g e 
eau, à meui.K*'. sans 
B o n n e s r é f é r e n c e s , ôl, 
U e n a i n . R o u b a i x . 

Pett0 iMaison à vend. 
LTBBX D O C C T J P A T I O N 

tre lo i . 

t r e l o s . 

On demande à louer 
m s g s t i i 
ba ix on 
d e la < 

A VENDRE 
bâtir , prox imi té parc e t tram. 
Contenance 5 0 0 m 2 , zrand front 
i rue . Ecr init O .W.W. au 
bureau du j o u r n e l . 5 8 5 1 8 

ejyiaison à V e n d r e 
\Te de Vassy. 14, Taajrcovng. 

r X x » d é b a t t r e . L i b r e sous peu. 
S ' y adresser^ 7 9 0 2 M 

MAISON LIBRE 
,1e sui te , o vendre , rue Ju le s -
l i u e s d e . 1 1 J . à C R O I S . — sVy 
adresser . 7 0 0 2 1 

A VENDRE 
Maison double à u s a g e ton 
commerce , avec j a r d i n , é c u n e 
m a g a s i n et s trand'porte . S 'ad 
»8 , rue St- ,Iosepb, "NVattreloi 
près Grand'IMace. 7 9 0 2 7 

B"* Maison à vendre 
double , j .rés ruo N e u v e . Oarace , 
bureau, niffaMU. 3 rues . L i b r e 
S m o i s . S 'adr . * M. L E M A N , 
archit- , 0, rue l U u b e n t o n . R x . 

SACS 
Achetons tons sacs usages aux plus hauts prix 
Ecrire E t " E. O. ï'., »8 , rue d« la Chapelle, 
Pari-s ou téléph. Nord 00-34 - 09-40 - 09 - 4». 

71831 

A* Ue* «> payer *es «reMa aaeraie» eer la* visa «traa**rg 
!•» BONS FRANÇAIS •• <w«i*«t boir. H * 
I - BONS VINS DE FRANCE. 

Masoat ase Crantas : I25fr . la cais&e do J - bouteille». 
Graaaeèi* des Croises : 90fr . » » » 
Caisse-éch" de 6 bout de chatrue viu : 108 f r. » > 

Franeo de port et de tous droits 
Adresser las ooraMasses à la Maison 

E m . Cl i lSINiE'R, L I L L E , 3 4 . r. de ThionvUle . TcU. 9 2 0 
qui se charge «les liTraisons aux prix ci-dessus sans aucun 
frais supplémentaire. 72215 

BRONZES A CUIVRERIES 
ORDINAIRES ET OC STYLES 

pour Bâtiments - Meubles Ameublements . Vestiaire 
TOUS LES G E N R E S OE S E R R U R E S 

m t a l a a e * . est V i t r i n e » 
pour installations de Magasins, Banques, etc. 

T O U S T R A V A U X D E C U I V B E B I E 

•St. «& S>. X > E I V i r . l V E I Z l B 
Successeur* de Hippolyte LE8AGE 

R*e a* CwvV«aiat.EtM**a, IS — LILLE 00445 

Cherche Local 
nu m a i s o n e o m m e r r r l ibre pour 
ins ta l ler dépôt < h a u s f u r e s . — 
Ecrire aux iu i t i a l e s K . T . au bu-
r-uii du journal . 7ff0-'6d 

A L O U E R 
C e l l e s c h a m b r e s pour mons ieur 
M B L Entrer part icu l ière . .">ï. r. 
Jouffroy, Kouba ix . TOO'JOiI 

B116 Maison à vendre 
r u e du Col lège , pr . p l a c e l'o»-
r-e-aux-Chenes, sor t ie r u e êer -
r lê fe , pet . j ard in . L ibre à 1a 
Tente. TS.OOOf, S'a<s. M. Léman. 
an-hit . , 9 , rue P a u b e n t o n . Kx. 

l l l T t î d 

Appartemt 

:; pièce», e.ux. en 
tricite, aaUe d- b 
Téuse. Haldv. I l 
Toureeiag. Koqba 

à louer 
ir. gaz, ^lec-

5 bis, nie do 

JBU'Mll HOMME 

iliarabrn meublée 
orec cbuuilaxe. Ec 
au -bureau du jnu 

s Tourcoing 
. init. O.Y.Y. 
mal. ii»T,»d 

A VENDRE 
M a i r e s de Commerce à Roubai-
rue du GrandCV.en-.in. 6 i pro 
r o e a t i o n 1er avri l lie;,-,. B'aarr 
J . D e t o u r n a y . ùe 11 I 19 b 
et de 1", à 17 h. 104 kts. TU 
de la t iare . Roubai» . 40*31 

MAISON A VENDRE 

A L O U E R 

por te s particulier.-' n M«fe*>ce. 
l iurcju . magas in à éteafJM let> 
tnaut 9 0 0 m i c o u v e n s , cuii'Ii-
cernent pour auto . 10U mJ d« 
terrain m m . B a i l 9 ana. 
IiOTer; 3-OOCi fr. p3r mois . ,V 
tout nsag<\ Cabine t L E P O N , 
6 7 b i s , rue P c l i i r t , R o u b a i x 
fTalé>hofie t'A). ±lV:i 

A V E N D R E 
B E L L E P B O P B 1 E T E . à l . f , 
p r o i . de, la Jns i i e" . i>el'.e l i i a s -
î i on F » tout commerce . P r i s 
Su.Ouo fr. A r r a n g e m e n t t,ossi-
1,1, Cabinet L E P O K . 67 b i s . r. 
P a n a i t . B o u b a i x . 1 1 1 - 2 

2 IMMEUBLES 
k vendre p r ê t gares N o r d e t E*t 
d o n t u n p n squo ent.éreox- l ibre 
p o n r . conv . à industr ie l du Nord 
ou de t ' E s t p . »irpot. bureaux e t 
• e e i t i î?up. t o i . : -1J0 tuJ. P r i x 
ù dôb. 8 0 M . o o o . >' n M* S i m o n , 
nui. , M , l i d fct-MïuUfc!, f e r t » . 

A V B W P B E OU X LOtTBB G4* 
m a i s o n l ihre, a r e o a te l i er de 
1 3 0 mq. tormg», poee ib i l i t é force 
inotr. é lectr ique , g r a n d terra in . 
V i s ib l e t o u s l e s jours d» H . à 
3 h-. 6 7 , rue d e Lanru.y ( B o n 
P o s t e L I,ya-le»-LaMUaoy-

PROPRIETAIRES 
Pour rendr* rit* n* 

imm*akhs. tdr$a.-vous 
HENRI OPSOMER 

26, nia da Baad. Tg 
Riaa i payar. 

4 1 1 9 0 d 

Contentieux Tourquennois 

H. OPSOMMER 
26 . B u s da OaLd. ' T o u r c o i n g 

A V E N D R E 
L i b r e , b e l l e m a i s o n b o u r g . 

n n e r t i - r B r u n P a i n . « 0 0 nVJ 
jardin p lanté d ' a r b r e s t rn i t i exa : 
Tt.QOO fr. 

L ibre , m a i s o n à s s a t n s s g e , 
r,narticr C'rnix-Keuje. 4 ebaaib. , 
'oellt> c a v e : S I . 0 0 * fr. 

L ibre , xsalaou .bonig . . beau 
jai'dul. rue de Gand : Si.OOO fr. 
i>n acceptera i t pa iement en 
b o n . d é c e n n u u ï . 

L i b r e , bel i m m e u b l e e x e a v e , 
J étafci . , 12 ra. f a ç a d e : 1 0 0 . 0 0 0 . 

L i b r e d a n s s i x ' m o i s , m a i s o n 
b o a r g . au rentra T ; , sa l lo de 
b a i n s : l o o . u ' i o i r . 

L ibre , ma laon à tont usage . 
quart ier X. -D. L o u r d e s : 3H.00O. 

a lagaain à ne f s , 172 m'.:, grev 
gare m a r d i . T i . l ibre d a n s -1 

Maison bonrg . , rue Cas ino , 
« p i è c e s à r é u n i e : :l.j.oOO fr. 

Malaon d ' e m p l o v e , jardin , 
ruo d ' .Xnrers : 1C.SO0 fr 

Grand cho ix d ' a u t r e s Immeu­
b l e s Consu l te* les i . b l e a u x , U , 
Grande-I ' lace . et si, r u e d e 
Gand. Tonrcoin. - . 4 1 1 8 9 d 

Construct ions d ' H a b i t a t i o n s a 
B o n M a r c h é ( L o i B l b o t ) 

Théodore Lallemand 
Motrenr-Vêr ineateur 

E s i e r t Agrée 
6 2 . m e daa F a b r i c a n t s . 6 2 

B O U B A I X (Tel 2 2 s M 
•Vc'ridratioti', m é m o i r e s , l i è r l e -
m e n t s m t o y e u n e t e s . TITUS 

REPRESENTANTS 
d e m a n d é s pour p l a c e m e n t t im­
bres -pr imes chez détai l lant* . 
Be l l e s i tuat ion as surée r=r for-

Ber. ar..-, r « « r e n c e s T I M B R E S 
P R I M E S P H E N I X . 1 1 2 . r n -
P i c p u s . P . t j l l è - . 7 3 U 2 4 

DESSINATEURS 
ZT 

Metteurs en Carte 
annt d e m a n d é e cbe/. les F i l s 
d ' . i l f r e d M o u e . aTesaaili . B i e n 
s ' a d r e s s e r à la fabricju" de ri­
d e a u x guipure , r u e Mol ière . 

• 11.14 

Jeune Employé 
>ur pe t i ' * I r a v s i de astres 

demandé t . r. ini t . D . H Z 
bureau du al. 411-.2.I 

Très importante maison b ières 
a n g l a i s e s • ( S t o u t et P a l e - A l c ) 
recherebo pour Kx-'l'g e u v i r o a s 

REraESENTANT 

- p n 

l ioneur* nyant d é i i rvlsfsessti 
• * M i-iiietiers et d é b i t a n t s . Fai ­
re a#l-ea ar»e f . ' i s TonsM.-iici. . 
M X ii.itiaN-s / . D . A . C . au • • r w a 
du journal . 4 1 1 trtd 

COTON 
d'avani gaem, désir, rkasg. 
laaajaaal ou lo dehors . P». r.d 
ou bureau du j o u r n a l . . Trî'.iT 

Sténo-Dartylo 
f \ in a i . n t t e . brevet éléineutrii-
re, rOtérern-^... chrrt-ho emplo i 
Koubaix , Ue pr*' feront c eWMtr. 
méi-aniqup. L ibre 1er j i n r i ' r. 
R é p o n s e : iu \ in i t i a l e s K.N. a*J 
bureau du i o u r a a l . 7«WRS 

DEMANDES 

OFFRES D'EMPLOIS 

Comptable diplômé 
rroherche pet i t industr ie l ou 

U R G E N T 
Industr ie l p o s s é d a n t e s p i t a u x 
dé»iro crt-er dam; uucionn** n i 
iift ;* la resapHTM (en B- Ici-
q u - ) iiidnaaria u l a ï u . . . ti »»ge, 
\>-intureri*. 1». e t s ou « t r e » . 

DmÈCTEUR 
ibelleaa Baaeajae I*. r>..., !!•• 
ici BaajéTaace, place GaastHn 
l ion. B r u \ e l l e s - M i d l fUolci . t . i 

JEUNE HOMME 

ual. 7 » o o 3 d 

COMPTABLE 
»;*• do 2<J an^, d a n s importan*c 
ruaison, r«»chercli« p lace nérro 
riamt ou industrit-I. ^e^. r • r 

p-r. ipJt. X « . an jnal . 7Hfi.»7.1 

DACTYLO 
S I S J H . m a c h o i o i écr ire .1, 

très et d e v i s . D i scre t uni"" 
•M. — P r e c d r o adressa a 

FILATURE 
L A I N E E T COTON 

reaaaatre chef de renvit 
expér imenté , a e l u e l l e libt 
idti n o u t a g e et n ive lage do 
l e u r s e- cont inus j Hier ri 
ordr, I tep. «ux i n i i i . i l - s 
i•«"•'. ••'< i o e r a a l . i l l o i 

Sténo-Dactylo 

DIRECTEUR 
t . t i l . i lure de laine 

Koubaix-Tourcoinq 
fer. . ' .ccepter lit r » 
imparne. KéfCr. .U 
t. r. init. 11.s.s. as 
seiael t a s » 

Employé Comptable 
très ,-.u ronraol fjcipiabj'iu'-

ON D E M A N D E D E S 

E M P L O Y É S 
MTICU;: »; H 
le pref iére pa 

ri.-cijon. tmélm 
prêtent i*us. I! 
n swtc-H Ou 

S T E N O - D A C T T L O 
we, a>»'.it l a w a t a e . COUÎP-
(*, e*t d e m a u ù ê e par rnai-
•I«4U ti'. i .;,• KuubaiN n<" 
•T-iicr o.i avant t i pewaible, 

au î . u r / d u i n a l . 7î>i»T'r 

ECRITURES 
deasafséa trava;..x d 'ècr i iu -

n e S l faire eu- . : 

Ecrire c-x laitief L T. 
sarcaa du ion-nal. TOor:,! 

Adjudant retraité 
élibMaSM • : .-•.*:;!. d e m a n d e etu 

es, vtiMcur de nuit , isttrrélllaul 
•iattetur ou autr*' d'.i mt-nt f<e% 

• He di'phu :%rair ati ht-soiu ),' 
abitev où M irara i l Vappelli-
'r<'-t'. :i:ioii> iiiiiiiuiet.. Lvv. i . i r 
ï-T. bur. du journal . 7 9 u u ; 

DEBUTANT 
er( demandé p o u r p e t i t s travaur. 
de bureau et courses . BONXET. . 
l e . ruo Na ïu . Koubaix . 7*016.1 

C H A U P r E D E D ' A U T O 
- y a u t condui t F iat . F o r d e t LU 
l i en as douiaud« p l a c e . E c r i r e : 
Maurice Desuouck , ch . SI. Geor-
Ces Lee lerro . 1. r u e d a la l'oi--
d e n e . it C R O I X . 7*002 .1 

JEUNE HOMME 
l ibre aer- . uiili- . Iras a u c u u -
rant sis l a comptabi l i t é , assatasadl 
p i a c e a idc-comutablo ou a n a l e . 

— C H A U P P E U R — 
. oui ia issaut a fond l ' a u t o e h e 
. he plae,- pr iu>érienr ou u i i s 
de l .réler . i lis-

aas-Bouely , FU-rs-Hrvacn. Tfi.l 

COUTURIÈRE-

RACCOUTREUSE 
Donio i i e l l e demande travai l ù, 
fuite r u t el le r"iur m a i s o n sé­
rieuse. Ecr. eu indiq ss lu ire ue c 
sait. O i s . I o n . du i n a l , T***0,t 

Chauffeur Auto 
. iK.ufffur. 
-net atae*. 
n a n d c . t e 

MONJEAN 
10, rue Louvois, PARIS 
iBourséT, Mi.réseiKum bici 

M E N A G E D E S I R E P L A C E 
i mari cbsa f l cur d ' s u t o , l a 
cuirne concierge . Kcrire D e p o t 
a journal . 2 1 . p lace do l 'Eg l i -

Femmes et Gamins 
ont. d i m u i ' l , - . 8td . u n s d' : 
â l . lcs . • T a * , o du No-.d. ;• V, 

•randi-Kil . . Huabeix , 4 1 1 0 M 

ON DEMANDE 
B i s c u i t e r i e DKLF.13. iRRl. Tl< s 
. 'o . ruo du Vil i i -Abrenvolr , * 
Koubaix , u n e F O U B B B U S E , . ' 
g a u f r e s , et u n e E M B A L L E U S E . 
— Au beso in s u metrre i l u i 
• ourullt. T9001.1 

UNE OUVTUERE 

PEINTRES 

VOS TAPIS 
ont une «view. Ne le* battez pt*, «e 
les broMez pM cela le* u*e saM le* net­
toyer. Le LUX le* dépou**ière à fond 
MM oaure ni dfafiiwneoa. Une dé­
monstration gratuite & dpaMcile vou* k 

prouvera. Dfaarlrt-ra. 

É L E C T R O . 

LUX 
l eTT.IdB 

21, rss neei fassisie 
- Tel. aval -

FEMMES QUI SOUF.REZi 
.i Maladies intérieures. Mêtrites. Fibrome. H«-
mr.eraewa. Suites da Couches, Ovnrites. Tumeurs, 
Pertes elanches. ,;,-. 

REPRENEZ COURAGE 
rar il existe un leaaMe lai «sapera*!» • «i • t i a sauve 
des niUlirra •'•<• laulhnir ue. - i-eansamaews i î u 
murtvr pernertaet. nn reswede sinir»'.' cl tacile MŒ 
HUIS suôriia >ùi'otneni, sans poisons, e'eal '..t 

JOUVENCE de l'Abbé SOURY 
FEMMES oui S O U F F R E Z , .vivioz-vou. ••ss.ir* 

loi;- l is traitooirnts ssi is tU 
isiiltat. que- voais u'avea ;ia~ 1»' 
droit île déeenaêrer. e>t voua 
rlev.-z. MIDS plus .srj.-r. luire 
uuc . 'iro ave. la JOUVENCF 
de l'Abbé SOURY. 

lw< JOUVENCE da l'A**' 
SOURY c est la salut de I* 
Femme. 

FEMMES qui S O U F F R E ' 
de tiéti.'s irreiruliêres. acooui-

nacnérs rie douleurs dans le ventre et les reins. 
de Micrames. «e Maux ri Kst.vn.i.-. de CoBstipa-
tion. Vori i -e- , KleardstsemcDtj. \ j r i . e s . Iléuior-
ro i . ' i e s . c l ' . 

Vous uui er.iirnrr. ',» Coaoesticn, les Chalears 
Vapeurs. Eteerwaseasai ts ri IOUK les aeridcuin 
du RETOUR D'AGE, faites asafa tbe la 

JOUVENCE de l'Abbé SOURY 
qui vous ittii-rira eùreuieot. 

II e*M"rton de faire ,-baqiie i»»ur des iuiet:tioos 
ave.- : HYGIÉNITINE des DAMES; la boUc.4fr . 

La JOUVENCE de I Abbé SOURY. orcparv>e 
k la Pliartûa. :e Ma*. DCMOXTIEK. à Roueu. se 
trvivrve dans toutes l«s ubarmacics. Le ftaenr 
6 fr.. phis impôt. 0 fr 75: total : 6 fr. 75 

AVIS IMPORTANT 
Sons nréreoo»» no'r» nci^-b'erise elientsl- vu 

nus le nom rie JOUVENCE de l'Abbé S O U P ' 
neiBS ne fabrionor. o n ' o i seul et uuaue orodir' 
-«sent* -ons la forme liquide. 

R E F U S E Z énerfouemect toutes les imitations 
et coatrefacorrs qui voua seraient présentée». 

"> B X I O E Z U 
Véritable JOUVENCE de l'Abbé SOURY 
avec )« portrait «a l'Abbé BOOBT st la sliaasnra 

aVe.Tsejtataci.tis
Ain.no
Pajot.se
rt.au
ii.it
di.-p.is
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